(a Vague et la Cloche

Une foic, terraccé par un puicsant breuvage,
) A s . ’

Jai vévé que parmi les vagues et le bruit

De la. mer je voguaic cane fanal dane la nuit,

’ 7 . 0
Morne rameur, nayant plus lespoir du rivage.

( Dcéan me crachait cec bavee cur le front
Et le vent me glagait dhorreur jucqunux entrailles ;
Lec lames cecroulnient aingi que dec murailles,

Avec ce rythme lent quun cilence interrompt.

Puic tout changea. (a mer et ca noire mélée
Sombrérent. Sous meg pieds ¢effondra le plancher
De la barque... Et jEtaic ceul dans un vieux clocher,

Chevauchant avec rage une cloche ébranlée.



Jétreignaic la crinrde opinidtrement,
Convulsif, et fermant dang leffort mee paupiéres ;
Le grondement faicait trembler les vieilles pierrec,

Tant jactivaic cane fin le lourd balancement.

Pourquoi niae-tu point dit, 6 réve ! oa Dieu nous méne ?
Pourquoi nae-tu point dit ¢ile ne finiraient pag,
(inutile travail et [éternel fracas

Dont ect faite la vie, hélac ! la vie humaine ?
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